Vision du parc

La vision de la réserve de parc national est un élément clé du plan directeur. Elle doit brosser un portrait inspirant de l’état futur souhaité du parc. Qu’est-ce qui fait, selon vous, le caractère tout particulier du parc Nahanni? L’équipe d’élaboration du plan directeur a élaboré un énoncé de vision provisoire. 

Lorsqu’on se promène sur les terres des Dénés Nah(ą , qui occupent ce territoire depuis des millénaires, les légendes locales ne peuvent qu’enflammer l’imagination. La culture dénée, si intimement liée à l’écologie de Nah(ą  Dehé, reçoit tout le respect qui lui est dû. La solitude favorise l’humilité et aide à prendre conscience de sa propre petitesse, en particulier lorsqu’on se tient au pied des immenses parois du canyon First ou près des eaux rugissantes de Náįlįcho.

Le créateur des Dénés a doté les aînés des Dehcho d’une grande prévoyance, et ces derniers ont protégé la source de vie que sont les eaux de Nah(ą  Dehé, lieu de mystère, de spiritualité et de guérison. La protection de ces cours d’eau, du rythme de la terre et du mode de vie des animaux est associée au respect de l’égalité de tous les êtres vivants que porte la Terre. Les Dénés sont inséparables du territoire. Leurs pratiques culturelles et leurs activités traditionnelles d’exploitation de subsistance font partie intégrante de l’écosystème et sont autorisées conformément aux lois et aux principes dénés, qui les rendent durables. 

Nah(ą  Dehé protège un bassin hydrographique sauvage dans les monts Mackenzie où des processus naturels tels que le feu et les inondations demeurent les forces dominantes qui façonnent le territoire. Les caractéristiques particulières du parc, de même que ses lieux culturels et spirituels, sont préservées. Les communautés végétales naturelles y sont florissantes et les populations d’animaux indigènes, y compris le caribou des bois et le grizzli, y prospèrent.

La réserve de parc national Nahanni, site du patrimoine mondial de l’UNESCO, est un modèle de cogestion avec les Premières nations Dehcho. Elle protège l’intégrité écologique et culturelle tout en encourageant la population à découvrir un milieu sauvage et à y pratiquer des activités intéressantes. Nah(ą  Dehé sert également de site national de recherche et de surveillance écologiques à long terme, et promeut l’excellence dans l’exécution d’études scientifiques et la protection conjointe des ressources. Les membres des collectivités, les bénévoles et d’autres intervenants participent activement et conjointement à la protection et à la mise en valeur de Nah(ą  Dehé, pour voir à ce que les prochaines générations continuent de respecter ces terres.

Les visiteurs peuvent y vivre toute une gamme d’expériences de premier ordre et y obtenir de l’information sur le patrimoine naturel et culturel de Nah(ą  Dehé. Depuis l’hydravion dans lequel ils survolent le parc, les visiteurs aperçoivent plusieurs chaînes de montagnes rocheuses, de vastes plateaux et des canyons profonds de centaines de mètres. Après avoir atterri, s’ils sont vigilants, ils verront peut-être des animaux sauvages : un ours se frayant un chemin dans les buissons, un orignal broutant près d’un étang ou un mouflon de Dall grimpant par bonds agiles une paroi rocheuse. Jour après jour, les pagayeurs pourront explorer la mouvance des courants et, à la fin de leur périple, détendre leurs muscles endoloris dans des sources thermales.

Nah(ą  Dehé touchera et inspirera même ceux et celles qui n’auront jamais l’occasion de plonger une pagaie dans les eaux de cette rivière du patrimoine canadien, de gravir des parois de granite ou de survoler ce bassin hydrographique reculé. Nah(ą  Dehé a sa place dans le cœur et dans l’âme de tous les Canadiens.

